
Avant de commencer, par respect pour eux, ayons une pensée pour les disparus de l’année. 
Accidents ou maladie, quelle qu’en soit la cause et quel que soit l’âge du défunt, une 
disparition est toujours douloureuse.  Pour toutes les familles endeuillées cette année, je 
vous demande une minute de silence. 

Chères Corbinusiennes, chers Corbinusiens, 
Mesdames et Messieurs les invités qui me font l’honneur de leur présence, 

J’éprouve toujours un certain plaisir en commençant l’écriture de mon discours annuel. Je 
me revois étudiant devant ma copie et le sujet que le professeur venait de nous distribuer. Je 
ne saurais l’expliquer, mais l’exercice, loin de m’effrayer me rendait heureux. « Pensez à 
l’introduction » nous disait-il, c’est la base de votre dissertation. Puis vous développerez les 
pistes annoncées dans l’introduction, enfin la conclusion doit être une courte synthèse qui 
laisse transparaitre votre propre pensée ».  

Eh bien, effectivement, comment va s’organiser mon discours cette année ? Je crois que, 
outre un bilan de la gestion et des réalisations communales, ainsi qu’un aperçu des 
réalisations à venir, je me dois quand même, en cette année électorale (élections 
présidentielles et législatives), quelques phrases plus politiques, au sens noble du terme. Je 
précise bien, politiques, pas politiciennes. Puis je vous parlerai des hommes et des femmes 
qui, avec moi, participent à la gestion de notre commune. Enfin j’évoquerai  la vie du village, 
au sens large, avant de vous présenter mes vœux. Intercalés ici et là, en filigrane parfois, 
vous trouverez nos difficultés, nos espoirs, nos ressentis, nos indignations … Voilà pour 
l’introduction. 

 Passons au développement. 
2011 fut une année d’inaugurations : je pense à notre étang et à notre école…  une année 
de finitions des travaux engagés l’année précédente : rue des Princes, rue Henri Duhaut… 
une année de manifestations d’envergure : congrès départemental des sapeurs-pompiers, 
congrès départemental des handicapés…  une année de concrétisations de projets à l’étude 
depuis déjà longtemps : signature de la charte de jumelage, réfection du chemin du Fahys… 
Tout cela nous a occasionné, aux uns et aux autres, beaucoup de travail, quelques critiques 
(peut-il en être autrement ?) mais aussi de vraies satisfactions qui nous donnent envie de 
continuer à mener à bien notre tâche. A propos de critiques, j’ai envie de vous citer deux 
vers tirés d’une fable de La Fontaine, fable peu connue au titre énigmatique : « La besace ». 
La Fontaine savait fort bien nous faire sourire de nos petits travers, ironiser sur la nature 
humaine. Voici ce qu’il disait de Jupiter, le dieu de l’univers dans le panthéon grec : « Jupiter 
fit pour nos défauts la poche de derrière/ Et celle devant pour les défauts d’autrui. » Il est 
effectivement beaucoup plus facile de voir les défauts des autres que les siens propres… 
Pour en terminer avec les travaux 2011 et avec un sujet qui irrite, l’enfouissement des 
réseaux  électriques HTA et la pose des nouveaux transformateurs en cours… Ce n’est pas 
la Commune qui est maître d’œuvre, c’est ERDF. Je ne suis auprès d’eux que le râleur de 
service. Je ne maîtrise ni leur calendrier ni leurs entreprises. En contrepartie, nous ne 
sommes pas non plus les payeurs. Malgré tout, ne pensez pas que, sur ce dossier, nous 
restions inactifs. Ce que je sais (enfin ce qu’on m’a dit) : les travaux devraient s’achever 
durant le premier semestre 2012 et les lignes aériennes disparaître durant l’été. 
 
Le futur maintenant… 
Dans les années à venir, nous allons continuer à investir pour l’amélioration de notre réseau 



d’assainissement (Corbenay est montré en exemple dans ce domaine). En 2012, seront 
mises en conformité les rues du Contour et de la Noue Aubain. Je m’excuse d’avance 
auprès des habitants de ces deux rues pour la gêne que cela va immanquablement 
occasionner. En ce qui concerne la rue du Contour, nous ferons en sorte que les travaux se 
fassent en juillet pour éviter les problèmes liés à l’école. Nous mènerons aussi une étude sur 
les espaces et bâtiments communaux du centre du village : ancienne école, cure, locaux 
techniques et tous les espaces situés à l’arrière. Ce qui devrait nous amener, dès cette 
année, à la réalisation d’une annexe de la mairie et d’un petit espace culturel dans les locaux 
des anciennes écoles. Pourquoi une annexe de la mairie ? me demanderez vous. Tout 
simplement parce que notre salle des mariages, des conseils, est maintenant trop exiguë et 
surtout qu’elle n’est pas accessible aux handicapés et aux personnes âgées, sans compter 
le bureau de vote que l’on installe, faute de mieux, au secrétariat qui, lui aussi, n’offre pas de 
grands espaces. Quant à notre bibliothèque communale, installée pour l’instant dans les 
placards de la salle d’asile, nous souhaitons qu’elle ait à l’avenir son propre local qui 
deviendra, sous la direction de Mesdames Menigoz et Forquin, que je remercie vivement, un 
véritable espace culturel. 
Autre projet : 
L’utilisation d’un téléphone portable à Corbenay est très aléatoire, pour ne pas dire 
impossible dans une grande partie du village. L’opérateur Orange vient donc d’obtenir le 
permis de construire une antenne GSM. Celle-ci sera contre le mur extérieur de la salle 
polyvalente et aura l’aspect d’une grande cheminée de 18 m, suite à l’avis de l’architecte des 
bâtiments de France. La puissance de cette antenne respectera les seuils imposés par la loi. 
Y a-t-il cependant un risque pour la santé des riverains ?  
 Voici ce qu’en dit l’OMS (organisation mondiale de la santé) : « Compte tenu des très faibles 
niveaux d’exposition et des résultats des travaux de recherche obtenus à ce jour, il n’existe 
aucun élément scientifique probant confirmant d’éventuels effets nocifs des stations de base 
et des réseaux sans fil pour la santé. » 
Je ne vais pas ce soir vous citer de façon exhaustive nos projets de 2012, vous trouverez 
tout cela dans le bulletin communal que vous venez de recevoir. Si, peut-être, je vais encore 
vous parler de deux réalisations, l’une faite, l’autre à venir. Cette année, nous avons 
réhabilité le chemin du Fahys qui en avait bien besoin, vous savez ce chemin qui part de la 
route d’Aillevillers en direction de l’étang Milan. L’an prochain, nous réhabiliterons son 
prolongement jusqu’à la CFP. Si je vous parle de ces deux chemins c’est pour vous donner 
une idée du monde dans lequel nous vivons actuellement. Pour le premier, nous avons 
trouvé des subventions auprès du Conseil général, pour le second qui, cela peut paraître 
étonnant, n’existe pas actuellement sur le plan cadastral, nous serons subventionnés en 
partie par le Conseil régional et en partie par des fonds européens… Oui, vous m’avez bien 
entendu, pour le chemin forestier que nous réhabilitons, nous allons frapper à la porte de 
l’Europe… Quand je vous disais qu’être maire, c’était passionnant ! 

Corbenay, ce n’est pas seulement ce que fait la commune, c’est aussi tout ce que font les 
personnels, les associations, les écoles, les bénévoles. 
Je commencerai par ce qui est le plus voyant actuellement : les scénettes installées pour les 
fêtes en différents endroits du village. Je ne dirai jamais assez merci aux bénévoles qui se 
sont, cette année encore, investis dans cette tâche qui met Corbenay à l’honneur. Nous 
aurons même droit à la page de couverture du bulletin de la Communauté de communes… 
Les associations ? Elles rythment l’année et, en cette époque, où l’individualisme est roi, 
elles contribuent à faire en sorte que le « vivre ensemble » ait encore un sens. Leur nombre 



grandissant et leur vitalité font que parfois « elles se marchent sur les pieds », ce qui ne va 
pas sans quelques petits problèmes de cohabitation que je leur pardonne volontiers. Au 
risque de me répéter, pour un maire, ce monde associatif plein de vitalité, qu’il me faut 
parfois canaliser, est un vrai bonheur. Je n’en nommerai aucune car toutes me réjouissent. 
Je citerai quand même, peut-être, les trois qui sont, en quelque sorte une émanation de la 
Municipalité : le Comité des fêtes, cheville ouvrière des temps forts de notre année, le 
Comité de jumelage qui a, enfin, cette année, concrétisé avec bonheur le souhait du Conseil 
municipal et les Pompiers qui, en 2011, ont eu l’audace, audace couronnée de succès, 
d’organiser chez nous le congrès départemental, ce qui n’était pas une mince affaire. A leurs 
responsables respectifs, « chapeau ». 
Les loisirs sont une chose importante, certes, mais il faut aussi savoir être sérieux. Et là je 
remercie le personnel enseignant de notre école, je dis bien « notre école » puisque depuis 
la rentrée, les deux établissements, primaire et maternelle, ne font plus qu’un. Je suis 
d’autant plus heureux de les remercier que je sais que l’investissement conséquent que nous 
avons réalisé pour doter le village d’une école en phase avec son temps, est payé de retour. 
Bien placé pour le savoir, je sais que nos enseignantes sont appréciées et que nos enfants 
seront armés et bien armés pour leur vie future. C’est aussi cela la vie du village. 
Je serais ingrat si, à la bonne marche de notre village, je n’associais pas le personnel 
communal, des personnes chargées de l’entretien de nos locaux aux services techniques, en 
passant par la responsable de l’Agence postale communale et le personnel de secrétariat. Si 
je devais mettre quelqu’un à l’honneur cette année, donner un satisfecit comme l’on dit dans 
le jargon universitaire, je le donnerais à Monsieur Travert, des services techniques. A notre 
service depuis presque un an maintenant, en contrat CAE à temps partiel, il a su se faire 
apprécier par tous et je souhaite vraiment trouver une solution pour pouvoir prolonger encore 
un peu son contrat qui, hélas, va bientôt prendre fin. Nous avons aussi une autre personne, 
toujours aux services techniques, qui va enfin, au premier janvier, être titularisé dans son 
poste. Il sait lui aussi, combien « je », non, disons « combien nous » l’apprécions, je veux 
parler de Monsieur Tisserand, Fabrice. 
Je ne citerai personne d’autre, ce soir, je ne donne pas de nom, pour utiliser un langage 
sportif, « je joue collectif ». Tous s’acquittent de leur tâche pour notre plus grande 
satisfaction et, ce que je ressens comme un vrai plus pour la commune, c’est de les voir, de 
plus en plus nombreux participer à des journées ou demi-journées de formation ou 
d’information. 

La bonne marche du village, c’est aussi dû, en bonne part, à la qualité des relations que 
nous avons, tout au long de l’année, avec nos différents partenaires, que ce soit dans le 
domaine commercial, dans le domaine des travaux, de la gestion ou de l’administration.  En 
2011, pour la première fois, nous avons dépendu, pour la gestion de la commune, de la 
Trésorerie de St Loup. Nous n’avons qu’à nous en féliciter et j’en remercie vivement 
Monsieur Madre, l’Agent comptable. En 2011, nous avons aussi, en septembre, retrouvé un 
agent ONF et je suis très heureux de souhaiter la bienvenue à Mademoiselle Camille 
Bontems qui vient d’être nommée à ce poste. J’en profite pour saluer le travail de son 
prédécesseur, Monsieur Montemont. Cette année, pour la maitrise d’œuvre des travaux de 
réfection du chemin du Fahys, nous avons fait appel à la nouvelle agence de travaux crée 
par le Conseil général « Ingénierie 70 », et je dois être franc, nous avons obtenu pleine 
satisfaction. D’ailleurs, nous les reprenons pour les travaux d’assainissement programmés 
cette année. Je pourrais citer encore la DDT qui est notre partenaire régulier avec Monsieur 
Duchanoy ainsi que le SIED et Monsieur Desvaux ou encore la Fédération de pêche de 



Haute-Saône et Monsieur Dumain. Tous, nous avons été très heureux de travailler avec eux 
cette année. Quant aux entreprises de travaux qui sont intervenus à Corbenay en 2011 et à 
qui je dis un grand merci, je citerai les entreprises Tisserand, Damioli, Chaise, Eurovia, 
Boiron, Berest… et j’en oublie peut-être. Mais je n’oublie pas celles qui sont fidèles et à nos 
côtés chaque année : les entreprises Jeandel-Grosdemange et Blampied en particulier, sans 
compter l’entreprise Voynier qui entretient les espaces verts de la zone commerciale ou 
Monsieur Simon, notre pépiniériste ou encore Stéphane Aubry notre fleuriste . Je dis 
également un merci appuyé à tous les commerçants qui, que ce soit aux côtés des 
associations ou à nos côtés, tout au long de l’année, soutiennent nos actions, des 
commerces de centre bourg, Petit Chariot, partenaire fidèle, ou bureau de tabac ou 
boulangeries (au pluriel) jusqu’au commerces de la zone commerciale, Bricomarché, 
Hypercasino et Vêtimarché en tête, qui tous, nous accompagnent lorsque nécessaire. 

Je ne peux pas parler du village sans évoquer le fait que nous faisons partie de la 
Communauté de communes du Val de Semouse, CCVS dont je suis un des Vice-présidents.  
Le gros dossier sur lequel se penche actuellement la Communauté de communes est le 
dossier de la Maison de santé pluridisciplinaire. Nous en sommes au stade de l’APD. Les 
appels d’offres vont être lancés dans les semaines à venir. Nous pouvons espérer que cette 
réalisation pérennisera la présence médicale dans nos territoires. Autre dossier dans lequel 
nous sommes concernés, celui des circuits de randonnée. Au départ de chacun d’entre eux, 
à Fontaine, à St Loup, à Ainvelle, à Aillevillers, à Fougerolles et à Corbenay, nous avons 
installé un superbe panneau avec, pour chacun, un petit plus, l’historique du village( que 
voulez-vous, c’est une passion que j’aime faire partager). Prenez le temps de venir voir le 
nôtre, il est là, à la sortie du parking. Je n’évoquerai pas d’autre dossier, vous allez recevoir 
le bulletin de la Communauté de communes, vous y trouverez l’essentiel. Je vous parlerai 
quand même de la réforme des collectivités territoriales, puisque sous peu, la communauté 
de communes du Val de Semouse va fusionner avec celle des Belles Sources et celle de 
Saône et Coney pour former une communauté de presque 25000 habitants au Nord du 
département. Contrairement à certains de mes collègues qui s’effraient de la mise en place 
de cette nouvelle communauté de communes, très vaste, je trouve qu’il y a là, un véritable 
challenge et que nous saurons en faire un outil qui sera profitable à tous. 

En mars, cela fera déjà quatre ans que je suis votre maire. Figurez-vous que l’on commence 
déjà par me demander si je me représenterai. Si, je vous l’assure. Autant vous dire tout de 
suite que cette question ne me travaille pas encore, je n’y pense pas « en me rasant le 
matin »… 
 Mais faisons comme si… Tiens, si j’en rêvais, quels seraient mes rêves ? Je crois que ce 
serait de ne rien changer ou si peu. Mes quatre adjoints ? ce sont mes compléments 
indispensables. Chacun dans leurs domaines m’apportent leur sérieux et leurs compétences. 
Et je crois qu’en sport, on dit qu’il ne faut pas changer une équipe qui gagne. Je n’ai pas à 
leur dire merci, ils savent combien je les apprécie. Je pourrais même associer à cet 
hommage, un adjoint bis, notre monsieur forêts, je veux parler de Monsieur Chevalme, 
Marcel. 
Toujours si je rêvais… Les autres membres du Conseil ? Pourquoi faudrait-il en changer ? 
Nous ne sommes pas toujours d’accord, il y a souvent d’âpres discussions… Seul le vote 
nous départage parfois… Mais tous, d’accord ou pas d’accord, ont cet esprit positif qui 
permet d’avancer et tous acceptent le verdict de la démocratie… Et puis, sur nombre de 
dossiers, ils n’hésitent pas à s’investir, tantôt l’un, tantôt l’autre… Je pourrais les citer tous. 



Alors voyez, je ne suis pas encore prêt à prendre une décision, même mes soi-disant rêves 
n’imaginent rien d’autre que la situation actuelle… 

Enfin, en cette année électorale, les présidentielles d’abord, les législatives ensuite, j’ai envie 
de vous glisser quelques mots plus politiques. Si je pouvais chanter, je prendrais la voix du 
chanteur Renaud pour vous interpréter cette belle chanson tirée de son CD « Mistral 
gagnant » de 1985, au titre explicite : « Fatigué ».  Je n’en citerai que deux vers : (mais je 
vous recommande de l’écouter en entier si vous en avez la possibilité) 
Fatigué d’espérer et fatigué de croire /… Fatigué des discours, des paroles sacrées.. 
Si je pouvais crier, je reprendrais les slogans de Stéphane Hessel, vous savez cet ancien 
déporté de 94 ans qui a écrit cet été un petit ouvrage d’une quarantaine de pages, best-
seller mondial :« Indignez-vous ! » et qui sert de bible aux manifestations dites des 
« indignés » 
Si j’étais comédien, je  vous réciterais cette autre fable de La Fontaine « Les deux taureaux 
et la grenouille » ; en voici deux vers : « « Hélas, on voit que de tout temps/ Les petits ont 
pâti des sottises des grands »…  
Comme je ne suis pas comédien et que je ne peux ni chanter ni crier (j’ai été opéré des 
cordes vocales il y a quelques année !), je vais juste, sans élever la voix, mais en y mettant 
toute ma conviction, essayer de vous faire partager, malgré cet océan d’inquiétudes qui nous 
arrivent par vague chaque soir, mon indéfectible optimisme. Continuez à croire, quoi qu’il 
arrive, que l’avenir n’est pas si noir qu’on veut nous le faire croire, que, pour reprendre une 
image souvent utilisée, la bouteille n’est pas à moitié vide mais plutôt à moitié pleine. 

Il me reste à conclure maintenant.  « Courte synthèse qui laisse transparaître le fond de 
votre pensée» disait le Professeur. Eh bien voilà. 
Être maire, effectivement, n’est pas forcément très simple, et cela l’est de moins en moins, 
mais, je crois que je vous le dis chaque année, c’est une tâche que, personnellement, je 
trouve passionnante malgré le temps que je dois parfois y consacrer. Et puis, malgré parfois 
quelques contrariétés, les monceaux de déchets que les employés ramassent chaque été 
aux quatre coins de la commune par exemple, j’éprouve une certaine fierté de voir notre 
village vivre et avancer, être parfois cité en exemple, reconnu… en un mot exister. 

Que cette année 2012, année bissextile, année électorale et année olympique vous donne 
sujet à être heureux, vous et vos proches, vous maintienne en bonne santé et comble vos 
souhaits les plus chers. 
Meilleurs vœux à tous. 
 

 


